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la Salutation :."Vous êtes bénie entre toutes les femmes,"
serait un mensonge ot une ironie, si Mlarle n'était qu'une simple
femime comme les autres. On ne salue pas heureuEe etl bénie unie
jeune mère sans asile et bans berceau, la mère d'un supplicié.
Pourquoi donc ce salut, réservé à l'humble Vierge-de Judée, alorsî
que le nom des illustres femmes est tombé dane l'oubli ? Lo doigt
de Dieu est ici.

le XMarie est bénie entre les femmes les plus célèbres. Judith, 1)é-
bora, délivrent leur, peuple. Sémiramis est reine conquérante,
Lticrace et Cléopâtre font quelque bruit dans *l'histoire,. Jean no
d'Are mérite des statues et des monuments, et cop)endant tous ces
grands noms sont plus ou mo.ins oubliée.

Seul le nom de l'humble Viergý de Judée traverse, les âges, par-
ce qu'elle est- bénie de Dieu. dans sa vie prophétique,. dans sa vie
Ca4chée et dais sIa vie catholique.

2o Vie propAétique de Marie. Dans la pensée de Dieu, elle éta:t
le type sur lequel il devait former les auges, les apOtres et les
mnart.yrs, puisqu'elle devait être la reine dus prédestinés. C'était
Marie que Di.eu. désignait à nos parents exilés dans ceâ pýtroles
"elle t'écraseara l.a tête"; les Patriarches l'attendaient, les pro-

phètes l'annonç,-aient, David la voyait sur un trône, et Salomon la
8pluait par.,ces mots; FoVus êtes toute belLe"

Se j7k cac*kee die Marie. Allons aux vallons de Sépharis, au
temple, & L crèehe pour conIpt31 tOUtCs les vertUS de la Vierge.
Suivons-la en exil pour y admirer sa patience; entrons dans la
mais.on. de Na&zareýh, eontemplons-la tur le Calvaire, où elle c.,t
le 1Mcd,ýle de toutes lea mèresq. Bifen d'éclatant. qti pui-sse former
une auréole de gloire.


